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CO-FUSION BOSONIQUE ESPACE-TEMPS
DIFFÉRENCIATION ORDONNÉE PAR COHÉRENCE MATHÉMATIQUE

Introduction géométrique : aires différentielles à deux dimensions
Une sphère de rayon R et de surface S, situé dans l’espace habituel à trois dimensions, développe en tout point 
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 à sa surface, des coordonnées cartésiennes x, y, z exprimables en fonction des coordonnées sphériques de la sphère si celle(ci est décrite par sa longitude ( et sa colatitude (. Si :
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la sphère est totalement définie. Tout élément linéaire s, distance entre deux points 
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pour R constant, développe une aire différentielle infiniment petite :
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Introduction aux espaces riemanniens


La surface de la sphère considérée comme un espace à deux dimensions et indépendamment de l’espace habituel dans lequel la sphère se situe, est un espace de Riemann. On sait, dans ces conditions, que la métrique associée s’écrit :
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les 
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 étant les composantes contravariantes du vecteur 
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Les composantes 
[image: image17.wmf]ij
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 (avec i, j = 1, 2) sont celles du tenseur fondamental riemannien formés par l’aire totale S de la sphère : c’est une métrique. Les arcs de grand cercle de la sphère sont des géodésiques sphériques. Considérons, maintenant, la particularité de la physique noétique. En adimensionnalisant les aires différentielles de la sphère, on détermine deux coordonnées pour une aire quelconque sous la forme :
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si bien que tout élément linéaire 
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 (L585),

forme quadratique fondamentale de l’aire considérée où les
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Théorie générale de la co(Fusion Espace(temps par les bosons S.O.U.L. De l’impossibilité d’un Début et d’une fin en l’espace de Riemann


La « géodésique » état de Fusion E.(T. du Nombre d’Or est représenté en contractée par (L307 ; Lexique III) :
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L’extrême simplicité de l’écriture de (L586) nous renseigne au sujet de l’unicité du Nombre d’Or ( : le fait que ( soit le résultat mathématique pur « in fine », c’est qu’il est issu d’une géométrie à l’harmonie accomplie : la sphère (à laquelle est associée le tore T²). Le résultat (L586) est donc celui de coordonnées à symétrie centrale (Tenseur nouménal et solution S.O.U.L.), moyennant quoi la « Fusion riemannienne » est unique (Fusion Espace(temps direct) au sens où la Défusion « euclidienne » lui est non commutative par séparation de la quantité 
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 en ses éléments (Défusion euclidienne avec apparition ultérieure du déploiement spatiotemporel phénoménal).


Le cas des marqueurs pseudo(harmoniques du Nombre d’Or est différent bien que…. En effet, les solutions pseudo(géodésiques s’écrivent, comme nous l’avons vu, par :
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Le nombre k doit être impérativement lié à la sommation des entiers de sorte que l’on ait :
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si bien que :
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L’étude des pseudo(géodésiques aboutit à la formulation générale :
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En posant, comme précédemment, 
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, les solutions s’écrivent :
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avec les résultats déjà exposés :
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Sauf pour 
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 (Nombre d’Or), l’aperçu des relations (L588) à (L591) suggère la dissymétrie centrale en coordonnées sphérique à partir de 
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 et devrait s’accuser de plus en plus au fur et à mesure que k croît. Nous allons discuter de cela ci(après et montrer, qu’en fait, il n’en est rien.


Cette étude est d’un intérêt majeur. En effet, la Défusion euclidienne pour le Nombre d’Or, contient la question associée : comment les éléments constituant sa géodésique se séparent(ils ? La réponse semble apportée à la perfection par le modèle (L590) : la quantité 
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 ne permet aucune séparation des éléments de la géodésique en ses éléments. Mais la dissymétrie s’accusant avec la croissance de N, pour N (donc k) infini, la défusion est accomplie et il apparaît le référentiel symplectique par la tangence d’une aire géométrique pour laquelle son rayon de courbure devient infinie (
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 : fusion nulle), donc planéité tangentielle aux variétés riemanniennes.
Synopsis fondamental et général de la Fusion Espace(temps structurant l’Univers quantique universel des bosons dans son ensemble


Reconsidérant l’expression générale de la Co(Fusion bosonique par (L590) soit :
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On construit, d’après ce qui précède, le tableau général ci(dessous explicitant, par désincrémentations successives, l’avènement du Champ symplectique bosonique(fermionique, désignation ontologique et fondamentale de l’avènement de la création matérialisée, quantique symplectique, puis phénoménal(physique de l’Univers. L’expression (L590) a été numérisée par différences finies en partant d’un ordre n et en désincrémentant, par unités, jusqu’à 
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Elle doit nous alerter à propos de la signification fondamentale du Sens : à chaque « stade arithmétique » dans la progression quantifiée de chaque désincrémentation, le Champ symplectique est présent par le Nombre d’Or.
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Le modèle quantique symplectique nouménal de l’univers(tore microscopique ADN traduit la cohérence ondulatoire de toute noétisation gouvernée par l’Ordre


J’ai modélisé dans plusieurs de mes ouvrages, le symbolisme torique de la molécule ADN noétisée. Deux « énergies subtiles » la gouvernent : l’une transversale, l’autre longitudinale. Physiologiquement, dans la conception quantique des phénomènes neuronaux chez l’homme, le rapport entre les deux énergies doit correspondre à un nombre rationnel (entier ou fractionnaire).


Soit m le rapport F rationnel et écrivons la relation algébrique « marqueuse » associée
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avec ses pôles :
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Je définis l’investiture de cohérence par :
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avec 
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 et ses deux équations algébriques respectives :
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et leurs pôles respectifs :
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puis :
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Avec (L593) on fait :




[image: image54.wmf](

)

(

)

(

)

(

)

(

)

(

)

G

F

1

g

g

2

F

1

F

2

g

1

g

2

F

1

F

-

=

l

+

l

-

l

+

l

=

l

+

l

-

l

+

l

-


Avec (L594) on fait :
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On constate que :
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Or, par définition :



[image: image57.wmf]1

g

h

+

=

,

d’où :




[image: image58.wmf]1

G

H

+

=


et on obtient (L596) :
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ce qui définit le Cardinalat gémellaire par




[image: image60.wmf](

)

(

)

(

)

(

)

ï

î

ï

í

ì

=

=

=

-

=

-

-

G

q

H

q

*

*

1

q

q

1

i

i

1

i

i

G


La relation ontologique 
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Cardinalat gémellaire définit, selon mon appellation le « guide cohérence » mathématique.

Exemple (1) Soit 
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On a donc 
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Les équations algébriques correspondantes définissent respectivement :
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Le « guide cohérence » se définit par :
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d’où 
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Exemple (2) Soit le 1er rapport de Fibonacci entièrement rationnel, soit 
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. La gémellarité n’est pas respectée. Etc.

Considérons donc le rapport (le seul intégralement) rationnel de Fibonacci, celui du cytosquelette neuronal, soit :
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La gémellité n’est pas respectée car : 
[image: image78.wmf]975

,

0

625

,

0

6

,

1

=

-

 par :




[image: image79.wmf]975

,

0

2

1

F

F

=

l

-

l


( Écrivons le trinôme marqueur « dégénéré » sous la forme :
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 et ses pôles : 




[image: image82.wmf]÷

ø

ö

ç

è

æ

+

+

=

l

4

F

F

2

1

2

1

1

F

1

 et 
[image: image83.wmf]÷

ø

ö

ç

è

æ

+

-

=

l

4

F

F

2

1

2

2

2

F

21


On calcule :
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d’où successivement :
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ce qui fournit :
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Puis, pour la deuxième racine :
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En procédant comme précédemment (pour 
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) on trouve, comme prévu :
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d’où le trinôme algébrique :
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de racines :
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( L’Investiture de Cohérence est déterminée, primordialement par l’inégalité 
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. Donc, l’investiture « accroche » le Nombre par le trinôme « doré » par :
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avec 
[image: image100.wmf]1

h

=

N

 de pôles dorés connus :




[image: image101.wmf]{

}

1

h

h

 

;

 

 

-

l

-

l


de sorte que :
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Par définition :

( I.C.= 
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« L’élément(acteur » 
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 disparaît, si bien que :



I.C.= 
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( On démontre ainsi que toute activité subtile, suite au Nombre de Fibonacci : 
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, prise par le théorème de l’I.C. soit 
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 « guide » à la Gémellité par le PRÉSENT(CONTINU TRANSFINI (Fusion Espace ( temps en convolution holomorphe HyperNoétique) : le Cardinalat gémellaire est restitué par :
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Tout se passe comme si, subtilement, un calcul instantané (Hors(Temps(Espace) fournit le Transfini gémellaire, le CARDINALAT ABSOLU 1** à partir du seul couple « initiateur » : 
[image: image112.wmf]8
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 ; 
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. A admirer la « stratégie » impeccable de la Nature : le choix {8 ; 5} est le seul qui permet, dans l’incarnation du vivant, l’assurance de la stabilité énergétique (informative) car les rapports 
[image: image114.wmf]5
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 et 
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 sont les seuls qui soient rationnels. Pour la « Fécondation » ultérieure de toutes les conséquences Transformatrices suite à la morphogenèse associée, c’est le Cardinalat 1** qui CRÉE. Or, seul, le Cardinalat, puisque INCRÉÉ/ABSOLU « initie », en retour, la CRÉATION morphogénétique à la perfection exigée (par 1**), ce que le nombre ordinal 0,975 ne peut jamais réussir. Double démonstration est ainsi faite :

· la vie dans ses infinies manifestations incarnées, à la richesse infinie, est une « obligation universelle première » ;

· l’Accomplissement futur de l’homme contingent en Noéticanthrope est la deuxième « obligation universelle ».

PAGE  
330

_1271254522.unknown

_1289216702.unknown

_1289217483.unknown

_1289223451.unknown

_1289223780.unknown

_1289223852.unknown

_1289224232.unknown

_1289224398.unknown

_1289373655.unknown

_1289224427.unknown

_1289224338.unknown

_1289224125.unknown

_1289223826.unknown

_1289223842.unknown

_1289223800.unknown

_1289223578.unknown

_1289223747.unknown

_1289223748.unknown

_1289223596.unknown

_1289218102.unknown

_1289218229.unknown

_1289218256.unknown

_1289223450.unknown

_1289218209.unknown

_1289217723.unknown

_1289218093.unknown

_1289217637.unknown

_1289217154.unknown

_1289217408.unknown

_1289217420.unknown

_1289217405.unknown

_1289217295.unknown

_1289216862.unknown

_1289217007.unknown

_1289216823.unknown

_1271255271.unknown

_1271255827.unknown

_1271615818.unknown

_1289131164.unknown

_1289131503.unknown

_1271838256.unknown

_1287921189.unknown

_1274724004.unknown

_1271838255.unknown

_1271256172.unknown

_1271259458.unknown

_1271260070.unknown

_1271260151.unknown

_1271260159.unknown

_1271260074.unknown

_1271259951.unknown

_1271259963.unknown

_1271259472.unknown

_1271259404.unknown

_1271255885.unknown

_1271256006.unknown

_1271255867.unknown

_1271255515.unknown

_1271255704.unknown

_1271255745.unknown

_1271255762.unknown

_1271255722.unknown

_1271255568.unknown

_1271255308.unknown

_1271255430.unknown

_1271255280.unknown

_1271254795.unknown

_1271254876.unknown

_1271255081.unknown

_1271255234.unknown

_1271255080.unknown

_1271254827.unknown

_1271254613.unknown

_1271254740.unknown

_1271254555.unknown

_1237733207.unknown

_1237733443.unknown

_1237733700.unknown

_1240490393

_1271254506.unknown

_1237733731.unknown

_1237733656.unknown

_1237733667.unknown

_1237733641.unknown

_1237733324.unknown

_1237733368.unknown

_1237733413.unknown

_1237733352.unknown

_1237733261.unknown

_1237733313.unknown

_1237733228.unknown

_1236339693.unknown

_1237732634.unknown

_1237732697.unknown

_1237733197.unknown

_1237732644.unknown

_1237732541.unknown

_1237732566.unknown

_1237732451.unknown

_1235313017.unknown

_1235313345.unknown

_1235379893.unknown

_1235380060.unknown

_1235380209.unknown

_1235380046.unknown

_1235379849.unknown

_1235313066.unknown

_1235313318.unknown

_1235313050.unknown

_1235312653.unknown

_1235312876.unknown

_1235312348.unknown

